
ILOC-NOTES 

Qaîté administrative 
Si va«a» erojaa W* o e , t amuaanb pomr M. 

u Frsrs t , M. le seoretaire génér .1 ou M . le 
•ooa-préfet, quand revient le printemps, d aller 
de obeMieu de canton en chef-lieu de canton , 
.„— le conaeil de révision, détrompes-vou*. 
bmt la c o r r é . annuel le la plus redoutable, 
• or toa t dan* notre région où les fourneea de 
eoaaenta demandent d e . eéance» d e p l u s i e u r e 
«•aras . Mais il es t de» ohefs-lieux ou la ga i te 
• d o i a i r t r a t i n n'a p ~ P a u s e s d r o i » , comme 
net** année , par exemple, à Ouessant , c e t t e î le 
d e l 'Atlantique. . . . -, j 

On s v a i t rai» à la disposit ion du conseil de 
rériajou on vapeur a p p a r t e n a n t au service 
dea Pont**t-Chaua»é«.. C e t t e p e t i t e promc-
1 t ^ T m m „ n ' t n i t rien de désagréable . M . 
. Préfet en uniforme, M. le c a p i t a i n e de 

gendarmerie, avec »es eperom,, tous les mem
bres du conaeil e t plusieurs « grosses légume» » 
des Ponts-et-Cheussées, a v a i e n t pris place sur 
la bateau qui fendit l 'onde amere majestueu-
MDent . peu habitue à porter de» personnage» 
aussi importants. 

Or Ouessant comprend c e t t e a n n é e d e u x 
songent». D u moins , d e u x noms é t a i e n t 
portes anr la liât* officielle : l 'un d'eux é*t 
dUaeru depuis plusieurs années e t l e second 
^ idiot. Nature l lement , l e premier n e s 'est 
pas présenté, e t c o m m e l e d e u x i è m e ne pou
vait pas ê tre incorpore, le travai l ne fu t 
pae long. T o u t cela , on le s a v a i t d'avance, 
mLjs on ne terg iverse pas avec les formalités . 

. tares I» séance et le déjeuner tradi t ionnel , 
les membres du conseil remontèrent sur le 
l isteau qui les a r a i t amenés e t , la conscience 
tranquil le , s'en r e v i n r e n t fiers du devoir Ac
compli. 

L a vie i l le ga î té admini s tra t ive n est pas 

.sorte . — E » . P . 

Le Mouvement de la Population 
dans la Région en 1910 

N o u s publ ions , pour chacun des départe
ments de notre rég ion , les é l éments princi
paux de la stat ist ique démographique e n 
•oio: populat ion, na i s sances , décès , m a r i a g e s , 
divorces : 

Aisne : populat ion, 534 495, m a r i a g e s , 4-188; 
divorces, 3 5 6 ; na i s sances , 11 .242; décès . 
0.907. — Nord, populat ion, 1.895.861 ; ma
riages , 17 .070; divorces , 747", na i s sances , 
43 .844; d é c è s , 32.511. — Pas-de-Cala is , popu-
lation, 1.012.466; m a r i a g e s , 9 . 0 4 4 ; divorces , 
4 0 3 ; na i s sances , 3 9 . 3 8 0 ; décès , 17891 . — 
Somme, populat ion, 532.567 ; m a r i a g e s , 4.016; 
divorces, 253 ; na i s sances , 10.036 ; décès , 
TO-147- _ 

Les Grèves 
A H A L L U I N 

Pria pour un renard I 
Lundi matin, un nouvel incident d'une cer

taine gravité s'est produit à Halluin. 
U n contrtmaitre , la. Léon Dehaut , prenait , 

vers dix heures, à la gare d Halluin, le tram
way d'Armentières, qui devait le conduire à 
Wcrvicq, où il travaille. Il fut aperçu par un 
«rroupe de grévistes de l 'é tabl issement Le-
poutre, qui le prirent pour un renard venu 
pour travailler dans l u s i n e . 

Rien ne se produisit a ce moment e t le tram 
put se mettre en route sans incident. 

Mais a l'arrêt du « Petit Baptiste • , s i tué 
sur la route de Bousbecque, la voiture qu oc
cupait M. Dehaut fut subitement prise d'as
saut , par une bande de grév i s te s ou soi-di-
aant te ls , qui assail l irent le malheureux con
tremaître à coups de pied et à coups de poing. 

Les employés du tramway aidés d'un briga
dier et d'un préposé des douanes , intervinrent 
e t purent non sans peine, d é g a g e r M. Dehaut , 
qui ne comprenait ripn à ce qui lui arrivait. 
Quelques minutes plus tard, le tramway re
prenait sa route vers Armentières . La police 
informée, a ouvert une enquête . 

Il y a lieu de faire observer que depuis de 
l o n g u e s semaines , les ouvriers de l 'usine Le-
poutre n'emploient plus le tramway pour se 
rendre à l'atelier ou pour en revenir, ce mode 
de locomotion ayant été iugé peu sûr pour 
eux. 

Ajoutons que la rentrée des ouvriers s 'est 
effectuée lundi mat in , sans incident. Elle a eu 
lieu c o m m e chaque lundi, sous la survei l lance 
!•• la police locale et de la gendarmerie . 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

Aujourd'hui, maréi 30 mal : 
Soleil: lever: i h. 5; coucher: 7 h. 60. 
Lune: nouvelle du tS; premier quartier le S. 
Aujourd'hui: St Ferdinand; demain: St* An-

gile. 

La prochaine réunion du Conseil 
Une. séance du Consei l munic ipal se t ien

dra au N o u v e l Hôtel de Vi l le , le vendredi 2 
ju in , à orne heures précises du mat in , à l'ef-
fer de dél ibérer sur l e s ques t ions portées à 
l'ordre du jour du 26 mai et qui n'ont pu 
être e x a m i n é e s au cours de la dernière séance . 

A propos du vota au Conseil municipal 
SUR LA QUESTION 

DE LEHLÈVE MEUT DES IMMOHDICES 

Unt lettre de la minorité au Préfet 
N o u s avons reçu copie d t la lettre suivante 

adressée à M. le Préfet du Nord par la mino
rité col lect iviste du Consei l municipal de Rou-
baix , relativement à l ' incident qui s'est pro
duit lors du vote sur la quest ion c i -dessus : 

Roubaix, le 29 mai 1911. 
.Monsieur le Préfet du Nord, 

Dan* sa séance de vendredi 26 courant, le Con
seil municipal de Roubaix discutait les articles 
du rainer des elmr-es à passer entre la Ville et la 
société toncessionnaire de l'enlèvement et de la 
transformation des immondices. 

A l'article 11, qui détermine les conditions de 
travail du personnel, nous proposions de porter 
a. 3 fr. 50 le salaire minimum dea ouvriers et ou
vrières trieuses, fixé à 3 fr. dans le projet. 

Le vote sur notre proposition donna les ré
sultats servant» : 

Votèrent p-:-ir: MM. Coupez, François. Kimpe, 
Debaisieux. Lafabvr», Deeeck, Lepers, Nys , Le-
bas, (arpentier, Dujardin, Corbeau, I)oise, Wat-
tremez, Wcil, Ségerd (16) : 

Votèrent . o n t i e : .\i.\l. Motte, Chattelevn, 
S n c t Drrftts , Dcrhodt , Noyelle, Picard. Ihi-
sait, LejK.ut.e, Ga/det , Cousu, Delattre (12); 

S'abstinrent: MM. Rousseau, Dubois, Cléty, 
(3): 

Absents excusés: MM. Roussel, Railleul, Despa-
ture (O) ; 

Absents au moment du vote : MM Leblanc, 
Hocque (2). 

Notre proposition fut tVine adoptée par 16 voix 
contre 12 et 3 abstentions. 

M. le Président refusa de constater les résultata 
du vote parce qu'ils étaient contraire à son opi
nion personnelle et il voulut procéder à un nou
veau vote. Nous nous sommes élevés contre, le 
premier étant acquis, Mais voyant M. le Prési
dent persister à n» pas tenir compte d'un vote 
réenlier du Conseil, nous avons estimé qu'il ne 
nous était phis posa U» de dé'ibérer et nous som
mes sortis de la salie des séances. 

Nous protestons auprès de vous. Monsieur le 
Préfet, contre le votre d'un * ahicr des charges qui 
ent:a?e la ville aV Roobeia. pour une durée de 30 
ans, par un semai» insuffisant de conseillers, ce 
qui l'entadhe d'illégalité. 

Nous protestons aussi .entre la fixation à 3 fr. 
du salaire des tiicu..s et trieuses d'immondices, 
sala'ip qui. suivant le vote du Conseil doit être 
de 3 fr. 50. 

Mai raison de ces violai ion et illégalité commi
ses imr M. le président, noua veus den andons de 
considérer Msnaa» aiquis la vota sur le salaire mi-
ninviin do 3 tr. 50 et d'afmeler l'assemblée à 
continuer la disensvion du cahier des charges à 
partir de l'article 12 indu*. 

Crovez, Monsieur le Préfet, à tonte notre con
sidération. 

Signé: LKSAS, N Y S , I.ErKns, DBCOCK, I * -
rTBv-Bs, DFBAISIKCX, KiMi-T., FEASCOIS, 
Coirra, CARPTSTIER, DC-JARDIN, COR
BEAU, Do i s t , WATTRXMTZ. 

stn 7. 8 eotams : Jules D e s £ u r î i 5 F 7 u . ? - . ^ S « 5 i t 
Haies, ftt. cour Roussel. M s S f k n t i ? W f°!Jtu*T" 
rue Sainte-Thérèse. 1*. 6 i i f a n û f - ' " u t ^ ^ f f S . ' 
rue de Denaln, « . cour ruunencouit s -.Tr*.1"' 
Arthur Desnerck, rue des L o T a W H V i - ^"fL 1 * 1 

Klamencourt 6 ensaotT^ AuKSte rw?1 , 0 , 0 0 ï1 ' 
Maubeug*. 36. cour tSr îdanfsS!1 t e

e n r2 a î i ' ' *"" d e 

r — 14 PRIMES I N AROENT D l M , „ „ , 
(Fondation ThSodor. t. l l .mana) 

Charles Plouvler, rue Sainte-Elisabeth îs . cxmr 
Desreumaux. 16, o enfants : Charles Buy"n . rue^M 
Longues-Haies. 343. cour Jénart. 4. 4 enfant* Î U I M 
Rivière rue du Fontcnoy. Sld. cour fioreiu 4? 
7 entants; Florentin Boucher, rue du Footenov'.1» 
cour Allait, J. 6 enfants; Amodée Delayen re,™ 
f l r t . 100. g enfants; Vve Louis Descaips' rue as 
1 Epldème. 6, 4 enfants ; Théophile Henneblcnue rua 
de la Perche. Impasse de la Brasserie. 88 s enfàniA. 
Paul Paxtyn, rue d Inkermann. 18&, 7 enfants 1 
Charles Daigntes. rue Larochefoucault, cour Van' 
damme, 70. 5 enfants ; Vve Victor Encman rue des 
Longues Haies. «4, cour Roussel. 4. 3 enfants • Henri 
peu et, rue de la Guinguette, 109. cour Dragon 3 
4 enfants ; Charles (iras, rue Bernard. 46. cour v i l » 
ghe, i. e enfants. 

» — M PRIME* EN AROENT DE U FRANCS 
(Fondation J. Cadanno-MIcholat), acc.rd«t» sua 

familles la» plus chantai d'snfants »n bat-Age 
François Gilmé, rue de la Ferche, fort Slon, sO 

8 enfants en dessous de 13 ans; Achille Lejeune rué 
du Moulin, 161, 8 cul. ld. : Henri CarpenUer," rue 
des Longues-H aies, cour Débourre. 14. 7 enf. id- • 
Louis Henneblcq. rue de la Perche, sentier de là 
Brasserie. 7. 7 enl. id. ; Georges Verrassel, rue du 
Pile, cour Hespel. 6. 7 enf. Id. ; Victor Flchelle, rue 
de Lille, Impasse ne» Art». 5. 7 enf. id. ; Julien Va-
noverberghe, rue Fjsse-aux-cbénes, cour Slnsollllei, 
6 eut. td. ; Liévin Lemahieu. rue de Ooode, 34. cour 
Vroman, 6, 6 enf ld ; Henri Mas ex, rue Sainte-
Elbabeth. 37. 6 enf. id. : Julien Puraye. rue Watt, 
89, cour Six, 40, 5 enf.uns en dessous de 13 ars. 

LES RETRAITES OUVRIÈRES 

R é p o n s e s à quelques d e m a n d e s adressées 
a la Mairie de Roubaix : 

Cot isat ions , — L e s cot i sa t ions seront réa
l i s ée s au m o y e n de t imbres qui seront m i s e n 
vente dans les bureaux de p o s t e , débi ts de 
tabacs , etc. 

A chaque paye , l 'employeur et le salarié 
devront s'acquitter de leurs v e r s e m e n t s en ap
posant , sur le carnet de l 'assuré , d e s t imbres 
retraites mixtes ou individuels . 

En préconisant ce s y s t è m e , il n 'y aura au
cune comptabi l i t é à tenir. 

Certificats pro fes s ionne l s . — T o u t assuré 
â g é de p lus de 35 ans doit jo indre , à son 
bulletin d 'adhés ion , un certificat de son pa
tron attestant qu'i l es t salarié depui s p lus de 
3 ans . 

Conséquences . — Celui qui ne se confor
mera p.:-; à la loi d a n s les déla is impartis ou 
qui ne produira pas cette pièce en t emps op
portun, perdra ses droits à taJ.ocat ion de 
l'Etat risée à 60 francs par an. 

Délai . — T o u s les bul le t ins doivent être 
retournés à la Mairie , s i g n é s ou non , avant la 
fin du moi s de Mai courant . 

A v a n t a g e s , 64 a n s . — U n a s s u r é obl igato ire 
ayant 64 ans au 3 juillet K) l l , et ne pouvant 
verger qu'un an ou . m ê m e m o i n s , touchera u n e 
pen-ion v iagère ( incess ib le et insa i s i s sab le ) de 
101 franrs 03 cen t imes par an pour une s o m 
m e de 0 francs qu'i l aura versée . 

49 a n s . — Celui zyant 49 a n s , a la dite date, 
touchera une retraite de 121 francs 04 centi
m e s et aura versé personne l lement 144 franrs. 
(Son capi taj lui sera presque remboursé d è s 
la i re année) . 

13 ans . — 303 francs §7 c e n t i m e s . 
D é c è s . —• l ' n assuré vient à décéder e n 

août 101 >• i' n'aura payé q u e pendant un m o i s , 
il suffit qu'il ait versé de o fr.45 à o fr. 75 
pour que sa veuve o u se s en fant s â g é s m o i n s 
de 16 ans touchent l'allocation de 50 francs 
par moi s , pendant 3 , 4 , 5, o u 6 m o i s suivant 
k c a s 

U QISTBIBGTIO*! DES PRIMES 
des Fonditicns I f t t f Katti-GriraonprBZ 

Thécdcrt Lailrmand 
it Julien Gadinm 

C h r o n i q u e A g r i c o l e 
LES FRAISES EN 1911 DANS LA REGION 

La récolte d*** fraises, qui est toute proche, e an
nonce extraordiuaarement abondante clans IP ?*ond 
H U Bêle i que. Depuis lon^-temps, en effet, on 
«•ait remarqué-, Hans les vergers, une Horatflon 
aussi luxuriante, en ce qui ooucerne ce fruit savou 
reujt : la fraise. 

« Proféciati» ! pour tous. Honc. Car l'on aime 
généralement, ce produit de t >s j-aiTine, comme» 
gaAtronpnie et on l'estime, d'an^pa o n t , pour Mi 
proorîetée rafraîchissantes et hygiéniques. Bien de 
tel qu'une bonne assiettée <le fraises aact aléa tes. 
par lea grandes chaleurs, pour atténuer les effetF 
pernicieuse de ces dernières et en même temp, M 
procurer de véritab'es délires. On nrcoroV aussi 
certaine* nronrietés curatives à la fraise dans des 
cas <U catarrhe d'estomac et de rhumatisme. On 
recomrnaade. en outre, à d'autre* malndes d>'-
reina o» du foie de mancer b^aurouo de fraisée. 

Précisément, elles seront bientôt à profusion. 

LA RÉC(n^TiTnErcrFRÊALE« 
Le minis tère de l 'Agriculture vient de don 

ner, d a n s l e t Journal Officiel ». W évaluat ion 
d e s récoltes t n terre au 1er mai , d'après les 
rapports des professeurs départementaux 
d'agriculture ». 

Voic i la situation pour la 3e région : Nord, 
(Nord, Pas-de-Calais , S o m m e , Se ine - ln fé 
rieure, Oise , Aisne , Eure , Eure-et-Loir. Se ine 
et -Oise , Se ine , Seine-et-Marne) . — Superfi
c ie cult ivée en blé d'hiver : 080.700 hectares ; 
cote m o y e n n e d'état de culture 7^,4 (74,3 e n 
1910). Blé de pr intemps : 164.250 hectares ; 
cota moyenne d'état de culture 72,1 (72,7 en 
1910). S e i g l e : 105.S50 hectares . 

Notre région est eompri -e , pour les notes 
sur l'état des cultures , entre 60, qui signifie 
« assez bon • et t o , qui signif ie • bon ». 

B l a n c h s u r d o t e i n t 
Victor Vaistier 

nos 

uriois. I, 7 cnTimts: Knv.10 DO 
rt i-'vir Favlete, 1. 6 enfants- I 
û'AUer. 5i. 0 enfant*; Ctwrlr , 

SAVON DU CONGO 

C o m m u n i c a t i o n s 
RSOBAIX _ «ruant muiiilani s» la • Or.nd. 

Pamiar* ». — Comme U s «te |>rupos4 l'snnee der-
alsie, lors des fêtes du rlnquantensire de 1% 
• Oraade F u t u r e », le Comité des anciens musi-
Cka» a d*cJd« d accompasaer la soclsia. le 4 Juin 
prochain, à l'occasion du Congre» Musacal. Tous 
b» lotereasa» sont donc prl4s d assister à la der
nière rsunlon obllKaloire qui aura lieu le jeudi 
1er tnla. à S heure» du soir au local. 63. rue de 
Lannoy. Ordre du jour : Dispositions a prendre 
• M r la sortie du « Juin 

Ohamkr» tyndloal» *n R»ntreurs • • Pou. 
hais. — AssrniblAe générale mercredi 3i mal. Quc«-
tiona tre» importantes. 

L l i a s . — La I H I I I I et H M u n mututl» • talnt. 
. IIWIII» se »>.«».» » fera c«l»tirer un oblt a la m«-
atotr. d* M. Trtxwa. ancien médecin de la »ocl*t*. 
M landt a» la Peatacote. a t h. tu. La reunion est 
Bxéa a S k- 1/4 au local, i -umlnet du • Clairon •• 
Insitrn* d» rltn«ur. La Commission (xpere (jue 
tons las sociétaire» se feront un (i»voir d'assister à 
est obtt, en tamolrnace de leur r<-cnnn»i««ince 
aavars eelnl qui. pendant i l longtemps, leur" a 
d a . n s ts» «otni les plu» dévoues 

•—- Aneisn» Oemkattant». _ La Société des An-
atBSk» Ooatbattant* offrira un banquet a ses mem-
t n s actif» et honoraire*, le lund. de la Pentecôte, 
* t k l / t , au slere d« la tociet». estaminet Elol 
Oubamai. teogoe-Bue. La réunion pour le» socl«-
fcsln» est axa» k 11 heure», noue ta rapartlOon 

Voici la liste des primes qui ont é t é diRtri-
buoes dimanvl .c , >n exécut ion des legs Al-

I fred -Moite, Th. Lul!emand et J . Oadenne, e t 
j comme réconipen^.' de la bonne t enue des 1111-
I na^es. Après les discours prononcés [ a r MM. 
j Cyrille (,'aquant et l v , ; J n e Motte tils. ce der-
I nier a remis le bon de prime à ciiacun des 

bénéfi<iairi\s auxquels il • cordialiMiient serra 
la nKTin : 

1" — 19 Carde rob»» 
Arthur DM.ick, rue de la Planche-Trouée, cour 

Florin. 4 enfant^: f'ram-ois Dflbecq, rue des L»»n-
gu. s Haies, cour Lambert, 7. 4 enfants- Léonard 
Dejongne. rue des Palmier». 6. 4 enr.ints; Henri 
Ooace. rue d'Arrole. i l . c .nr 11 onlin, -2, 1 enf • 
Antoine, WHtoeck rue de la Harhe d or. cour The-
rln, 1, 7 er.%mt.s; Ad^Uitie Vaaboute, rue Clinstoptie-
Cololnb. Irt, 11 r n f a n l . ; flttstavi Lanaaw, ' . r : indi-
Rue, tSI l'i.s. cour Vandendorpe, 10. j enfants; Henri 
IMimelz. boulevard d.- strasbourK. maisons Uirpen-
tier .. i enfants: cliurles Durcnies. rue de Jem 
mapiies. 11, ..jur Ryrkrwaert, i :> enfants; Anatole 
Dstesrlsse, rue de la vtirne. cour Yanieveren, 14. 
s etifaut-s; Ktmlc l»roavosi. rue de- Soubise. ro»a St 
Jean, |tj. 4 enfants; Kmili' Didenck. rue de l'hpcuV, 
S3. rour Bla^ln. Ifi i rnfants: Arthur Dhul. rue des 
1-letiis, cour li.srjus-, aux u . . salants; Llévm 
Wlll>4ii, rue des Longues-Haies, ruiir laquant, S. 
8 enfants: Joseph Vaawynacker, ru* Ste-Tbérese. 
';->ur Florin. •.'!), 0 enfants; Jacuh Moerman, rue de 
Fondeurs, cour kalnt-isaurie» l i i enfants- iean 
Strassel. rue du Tilleul, l ié iour l.efebvif.nhoiidt 
•t. i entants: Louis Denys. rue Copernic, rit* Raux 
l'enet. t. 5 enfant-s; Louis vUlette, rue de Wa*que-
l*il. »•, 'o enfants. 

1' — 11 Lit» garnis 
Ferdinand Mortier, ru" du l'Ue. W< U enfant'-

Jul t s l'iuipe t rue It.itnidfrce, A4 j enfant»; Xtnr 
Anieatri. rue de la Cbassese, \<i. t^tir Masson, \. 
'.enfants: Komain Rutsehast, rue .1 Impasse de 1 
BartJsd'Or rour Tourtois, l, 7 enfants; Emile le 
uiet. rue V. la l'aix « 
Louis Dubuvaa* rue ô'.... , 
fïatire. ruo du Fort, rour parent, z. 3 entants, , 
IVThauitrtnghicn. ru.- IX'lattre. rue IfoCathaillie, 
S, 3 enfants; Alfred Uupli-e. rue Watt. H, cenr SiN 
aV i enfants: Paul Duiie, rue des Flenn S2. cour 
Ooscousoeaux. 13, * enfants- Norbert (iuelton, nu 
de Beaumont. malsons Poissonnier cour du Pin
son, S. 4 enfants- Emile Polite. m e Côllgny. fort 
Oavrols, 2n. I enfants. 

»• — • FOYCRS-CUISINItRCl MONTÉS 
Plivlo^on- Pntlé ree de M"".-:. î". rour rvia inoy. 

11. t enfants: Pi-rdlnand beconinck. rue Wallon. Il, 
:> etifant-- .1 -s, pli -N" rue d AIui r. M, â enfani-
Lolils liot. ru- Tnrgnt-, «T. rite Vandanime, » 3 enf 
\d,,ipie. Delberque, rue d> i l'inui *ts. cour Bliai 
tnla, .• w enfant : Louis Lrurldan, rue des Loua us-
Hules, Ui. cour Li : -e - , '-', I enf.mls. 

«• — « BUFFETS 
François Plaisant, boulevard de Beaurepalrç. cour 

Jonvllle, 3, li enfants: Adolphe Castelaln. rue stt 
puenson. cour IJhallutn. il). •» enfaots; Cuustant 
Guilmei. rue de la Conférence, i l , tour Vve U--
boosere, 7. \ enfants; Jules Vandeeai-tol. rue du 
Fort. 8a. cour vieln 3 5 enfants; vve Gustave Le-
IK)Ut.re, ruo de lEpiule . 167. deuxième cour Lampe 
3.. I enfants; Vvo AV xi« Cornler, ru- de lleaumont. 
cour Mutiles. I, a entants. 

»• — » TAELES AVEC • CHAISES 
Charles Lerouvé. rue La, rois. IS. cour nner-

chlen. 3 3 enfants; Pierre \ cr« heure. ru< Jarquart. 
16*. rour C'Mroa, I, . r . faats : Jt»ep!i uérard, 
OranUe-Ku-, 13t. cour Lef.bvre. 'J. t enfants; Théo
dore Dechene. Iio'il-vard de Meli, Sf>, cour Uod.ù.-
len, ». i enfants: l* . iré David, rue de Lille. ^6. 
cour Deeand. 4 enlants: Vve Désirs pannekoecke, 
rua des Fleurs, nt, tour Dosrouss-aux. 48, s enfants. 

r — 14 LOTI DE I PAIPES DE DRAPS 
ET COUVERTURES 

mtnçola Ronunens. rue d'klstain?. cour Bonnet. 4. 
5 enfants; Kdouard crupe, ru« de Lannoy. 3'.9. rour 
Despreu, 14. s enfants; Franço.s s.liulz rue du 
Tlll-ul, W3, cour Fauvarque. 2, 4 enfanis: Fortuné 
Watteau. rue de Bi .mrewaert. 34, cuur Osnoir, 1. 
« enfant»; Vve J B. steux. rue dus Anges >"i. cour 
Therln. 4. 4 enfants: Charles Verbi-cke rue de la 
(lulnguclte. 108. rour Stnécaut, 5. i enfants: Antoine 
Delbar, rue de la Guinguette. 70, rour Dolattre. 3. 
s enfants; Pteher. rue de la Guinguette, 70. cour 
jjelattn:. I. t enfant»; Amédee Croin rue Fourcroy, 
3 eour Watteau. ». 9 enfants-. Arlliur Delcrutie. 
rue Un Fort. 10-.', f> estants; vve Pierre Deblsrop. 
rue de la Braderie, i. I infants. Vve Agathon Lo 
tienne rue de !a Brasserie », i enfant; J.-B. Frati-
èhols 'rue Thècle. 35 tau llutln) I enfants; François 
Peere rue Meyerbeer. 4S, tour Guflel*. 3. 4 enfants; 
ramlil» D«TO», rue de U Vigne. SI. cour Leroy. II. 
J ^ J B / • •• - - • -»«• »*ui«ml«a. n i e an CarUrav. ga 

•r» rue de la vigne, si, cour « r o j . n . 
Victor ïtoustnla». ree du CarUgoy. 8». 

A la Société de Secours Mutuels 
des Anciens Sous-Officiers Français 

UNE CONFERENCE DE M* COETHALS, 
SUR LES RETRAITES OUVRIÈRES ET 
PAYSANNES 

I m ités à assister à une importante réunion, 
les membre» de la Société de Secours Mutue l s 
des Anciens Sous-Officiers F r a n ç a i s ava ient 
r é p o n d , en grand nombre à l 'appel d u Conseil 
d'administratifs». 

L'assemblée, qui a eu l ieu d imanche m a t i n , 
à onze heures , d a n s la salle Art is t ique de la 
rue des ( b a r o n s , é ta i t présidée par M. H a 
gard , prés ident , qui ava i t à ses cûeés M" Goe^ 
thaïs , «voca t , membre du Conseil d'adminis
t ra t ion , oin/si que le Comité a u complet . 

Kn ouvrant la séance, M. le président déclare 
que la loi du S avril 1910, eonce-rnant les retraites 
ouvrières, est venue mettre . . point certaines 

?ro|K»sitions qui en avaient fait 1 objet, et qu'il 
aut prendre la chose du bon coto, faute de 

mieux. Nous avons la bonne fortune, dit-il, de 
posséder M* Léon Ooetliais. que je 11 ai pas besoin 
de vous présenter, car vous le connaissez tous. 11 
va parler en ami et conseiller, comme toujours; 
écoutez-le avec- attention, et si cela est nécessaire 
il vous donnera tous les renseignements que vous 
croiriez devoir lui demander. 

M* Goethals prend la parole à son tour et fait 
une tria instructive causerie sur la loi dos .Re
traites oiu ri '.es et paysanne.. Nous . 'avons pas 
à \o ir , dit-il, si la loi est bien lait» o . pas : 
certes, i!lr :ie l'est r-ans doute pae, au point de 
vue de l'âç* de '* retraite. Ce» question» préoc
cupent l'opinion publique, unis i! faut se soumet
tre à la loi, qui est un [ait •c-ompU. Toutes 
les lois sont «1 ailleurs pei ie tihles. 

M'Goetha!» l'ait ressortir ies obligations de tons 
ceux qui sont assujettis à la loi du 5 avril 1910, 
à savoir que toutes les peisonnes dont le salaire 
annuel n'excède pas 3.000 francs, — peu importe 
'néme la natioii'Vité, — doivent verser oblicatoi-
renvant une cot;sation. L'assurance est facilita-
tive pour ceux qui ont un salaire supérieur à 3.000 
traii-s, jusque 5.000 fr. 

l . i retraite de la vieillesse est constituée par 
troll facteurs: 1" lo salarié, qui verse, I homme, 
0 inuKSj ia femme, 6 francs et le tnineur de 
'S ans. 4 lr. 50 par a n ; 2" le patron, qui verse 
nie somme é^ale à la retenue sur la salaire; o" 

1 Etat, qui intervient, le jour où la retraite doit 
tre servie, à 65 ans, pour une somme annuelle 

tle 65 francs. Pour avoir droit à tous ces M M 
rAjres, il faut avoir effectué trente versements an
nuels, et êtie, par conséquents, âgé de moins "e 
Ô5 ans. l'ouc es t» qui sont plus à^e*, il a été Ma 
Mi un TO).im:' de laveur. Celui qui aura com
mencé à opérer ses versement» i l'itzo de 13 ans, 
toueliera. a 65 ans, une rente annuelle totale de 
r.D5 fr. S7. Celui qui commencera ses versements 
,', 35 ans, toucher»: 196 fr. 43. . 

fendant la pciiodo transitoire, les assurés *ev* 
rie 56 » M an» toucheront une retraite' prorior-

le. M* Gœthals donne encore de très inte-
ressaata re.nseianements sur la situation de «eoji 
nui ont passé l'àçe de 65 ans. Ceux-li, dit-il, 
pourront demander l'assistance obligatoire. 

L'orateur ex.pliqrue encore qu'il ter» possible Ut 
; iuider s» retraite a 55 ans, mais l'intervention 

de l'Etat sera proportionnellement intérieure. Si 
l'assuré meui-t tiv.int 65 ans. et si son capital est 
• réservé • . s-s liéiitieis to-u-beront les versements 
ciu'il aura etl'ert ,es jusque là. Si le capital est 
« aliéné », les IT-ritiers n'ont :iucun droit sur le» 
son"ne« versée» nar l'assit-'é défunt. 

Il' Oortha!» expose clairement La façon dont 
«seront perçues 1rs cotisations, puis il ahiode la si 
Mai 1011 des sociétés tnl'ttielles. Celles-ci restent 
intactes, dit il, et l'application <ie la nouvelle loi 
n? supprime *neun des avant-ares que lui a con
cédés la loi. Le mutualiste conserve ses droits tout 
en profitant des avantagea de la loi des retraites 

Kn t e r m i n a n t . M* Goethols demande si la 
Société Mutue l l e des Anc iens Sous-Officier» 
França i s e n t e n d faire el le-même la collecte, 
Ce qui , à bon av i s , serai t préférable. 

M. le prés ident remercie M* Goethals des 
rense ignements si détaillé» qu'il a bien voulu 
donner sur ce t to quest ion des retraites , puis 
il demande à ressemblée de voter sur les pro-

fiosit ions su ivantes : 1" F a i r e 1» col lecte par 
a Société ; 2° Opérer les versements à la d u s s e 

d'assurance de l 'Union Mutua l i s t e des cantons 
de Roubaix.. Ces deux proposit ions son t accep
t é e s à l 'unanimité . 

L a séance «s t U r é e à une heure. 

Dos Ferai orièïeieat brûlfts 
rue Sainte-Elisabeth 

U n très grave accident s'est produit lundi 
mat in , vers onze heures, rue Sainte-El i sabeth . 
U n e sexagénaire ,M*» August ine M e u n s s e , 

.ménagère , 6 3 ans , demeurant e n logement à 
l 'épicerie-buvette de M. Léon Delbarre, au nu
méro 39 de la rue préparai t son repas. 

fin s'approchant du poêle pour soulever un 
récipient contenant des pommes de terre, la 
pauvre femme enflamma, au contact du feu, 
son tablier. En un cl in d'œil se* vôtemente 
furent en feu . 

Augus t ine Meurisse se m i t à pousser des cris 
dé douleur qui furent perçus par un jeune 
nomme, M . Ç J T Jouveneau , qui cassait du 
bois dans la cour de 1 habi tat ion de M. Del 
barre. t * 

M. J o u v e n e a u donna l 'alarme e t diverses 
personnes se portèrent a u secours de la mal
heureuse. Quelques sauveteurs é t e ign irent les 
flammes qui dévora ient les vê tements . 

M. le Docteur Disps, m a n d é d'urgence v i n t 
examiner la ménagère . Celleeci porta i t d'af
freuses brûlures à la face, a u x bras, à lu poi
t r ine e t i l 'abdomen. S o n é t a t es t des plus 
graves . 

Augus t ine Meurisse a é t é transportée d'ur
gence à l 'hôpital de la F r a t e r n i t é . 

F I A N Ç A I L L E S On annonce l e s fiançail
l e s de Mademoi se l l e Marthe Prouvost , fille de 
M. e t Mme A m é d é e Prouvost , avec M. Jac
ques Leng lar t . 

M U T U E L L E N A D A U D . — Quelques er
reurs t y p o g r a p h i q u e s se sont produites dans 
le compte rendu de l 'assemblée généra le de 
la Mutuel le Nadaud . 

D a n s le d i scours de M. Achi l le R o u s s e a u , il 
fal lait l ire : » Xous soumet une fois de plus 
à l'influence du caporalisme allemand » au 
lieu" do u capi ta l i sme a l lemand » ; plus lo in, 
dans le même- discours : « la loi e s t votée , il 
faut l 'exécuter s a n s acrimonie et tans rét i 
cence », a u l ieu de » sans re t enue ». A la t u i t e 
do l'ordre d u jour, il fa l la i t l ire : « la M u 
tuel le N a d a u d décidera à quel usage sera 
effectée la bonification de 1 fr. 50 sur lea so
ciéta ires assurés à la Caisse de retraite » a u 
lieu d e « à cause d e la retra i te ». 

L E S A N C I E N S M I L I T A I R E S D E L'AR
MEE DE MER se sont réunis , d imanche , en 
a s s e m b l é e généra le e n leur local, Café Wa-
g n o n , 2, boulevard Gambet ta . Au cours de 
cette Téunion a eu lieu le renouvel lement du 
Comité dont le mandat est expiré . 

En ouvrant la séance , M. Edouard Carbon-
nelle, prés ident , a e x p r i m é l e s regre t s q u e la 
Société a éprouvés de la mort du sympath ique 
doyen, M. Jules Lerai l lé , qui n'a la i s sé que 
d'excel lents souvenirs . Il est procédé ensu i te 
au vote d e s m e m b r e s du Comité ; sont é lus : 
Prés ident , M. Edouard CarbonneUe ; vice-
président , ! ( . Oscar Lescouff le ; sec ié ta ire-
trésorie.r, M. Emi le T o n n e a u ; c o m m i s s a i r e s : 
MM. Caste l , Decraene , Marissa l s et André ; 
porte-drapeau, M. Charles D e g e l d è r e ; doyen , 
T h é o Houzet . 

l ' n vivat es t chanté au président qui remer
cie les sociétaires de la confiance qu' i ls lui o n t 
renouvelée avec tant de spontané i t é et à 
l 'unanimité . Il promet de cont inuer dans le 
pas sé , c e r.u'il a fait jusqu' ic i , et mieux si 
c'est poss ib le . I'. fait 1 é l o g e de la c o m m i s 
s ion, dont les m e m b r e s sont des anc i ens , qui 
ont à c c u r de faire réussir tout ce qui sera 
entreprise . M. le prés ident se plait auss i à 
constater l'état de camarederie , qui unit tous 
les soc ié ta ires , puis il leur fait un pressant 
appel , pour amener de nouveaux e t b o n s ca 
marades , suscept ib les de venir se grouper au
tour du cher drapeau. 

Après le t irage des pr imes , la séance e s t 
tarée au mi' ieu des app laud i s sements . 

R A P I D E C U Ê R I S O N D E S M A L A D I E S 
D E LA P E A U . — Les merve i l l euses proprié
tés c icatr isantes du Cadum, la nouvel le dé
couverte contre les maladies de la peau, peu
vent être démontrées du jour au lendemain . 
Avant de vous coucher , appliquez-en un peu 
sur la rég ion atteinte d'eczéma, de psor ias i s , 
d ' impet igo o u d'une a f f e c i o n cutanée quel
c o n q u e , et vous constaterez d è s le lende
main l 'amél iorat ion survenue sur la rég ion 
traitée. Cet essa i suffit à conva incre tout le 
m o n d e du fait qu'on a enfin découvert un 
remède infail l ible contre les maladies de la 
peau. C a d u m est ant i sept ique , g e r m i c i d e et 
peu être employé s a n s aucun d a n g e r sur la 
peau des enfants auss i b ien que sur cel le des 
adul tes . Boi tes 50 c. et 1 fr. T"" pharmacies 
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NOY ». — L a sect ion mil i taire a fêté l es suc
cès nombreux et appréciables remportés di
m a n c h e dernier, au concours de préparation 
militaire. 

A la table d 'honneur se trouvaient : M. Hoc-
que, président ; MM. Motat, D ierkens , vice-
prés idents ; W e y m a n s Albert,» R t n é Hocque , 
secrétaire ; V a n Wi'.deren, De loddère , tréso
riers, et tous les m e m b r e s du Comité qu'en
touraient k l ieutenant- instructeur Paul Douai , 
et le sergent Toui l lé . MM. Bouten . président 
d ' h o n n e u r : Yi.il. v ire j» ' ^ l e n t , absents de 
Roubaix, s'étaient fait excuser . 

M. Douai , dans un discours patriotique tre-' 
applaudi, vante l t s qual i tés de ses prépara 
ristes. Il l e , félicite de leur ass idui té , de leur 
courage , et prie le prés ident de vouloir bien 
enreiristrtr sur le « livre d'or » de l'« Avenir » 
les nouveaux et bri l lants succès du 21 m a i : 
tir. prcpaiat ion mil i ta ire , coupe nationale , 
etc. 

M. Douai confie à M. Hocque le sujet ar
t ist ique décerné à la société . 11 remet k s pr:\ 
individuels aux lauréats Weymans , Caplettc , 
I n g h e l s , Mathon , Bourez, Lienart , Prouvost , 
Noc'.a^v Ces trois derniers sont d é s i g n é s pout 
concourir à l 'obtention de la Coupe Nat ionale , 
aux Tui ler ies , ie 11 juin prochain. 

Le président, en son nom personnel , et ri. 
celui de tous s e s col laborateurs , remercie 1 
vaillante sect ion militaire de l i Avenir », dort 
k s progrès grandi s sent chaque jour depui-
lue M .Douai , secondé par le sergent Toui l lé . 

. n a pris la direct ion. i l s i gna le l'esprit de dis 
cipl inc et de camaraderie , qui préside à tout t s 
les répétit ions et qui < st d'un bon augure pour 
d e s succès futurs. « P u i s , dit-il , je profite de 

e u e occas ion pour être l'interprète de toute !. 
société , de toute U population du Fresnoy , o-
n mercier cha leureusement , MM. Douai et 

Vial des dis t inct ions dont ils ont été l'objet 
samedi et d imanche . Leurs récompenses , ac-
•».rdées sans aucune influence personnel le . 
ont été g a g n é e s par le mér i t t seul , par un 
dévouement inlassable à la cause de l ' instruc
tion militaire ». D e vifs applaudi s sements 
soul ignent ces paroles. 

La société étant agréée du minis tère de la 
Guerre, M. Hocque propose l 'adresse d'un té 
l é g r a m m e de s incères condoléances à la fa
mil le de M. Berteaux et l'envoi d'un ordre du 
jour de loyal i sme républicain à M. le Prési 
dent du Consei l . 

L 'as semblée est unanime à ratifier cette 
proposit ion et la réunion se termine par un 
punch qu'offre grac ieusement le commandant 
clc la sect ion, M. Paul Douai . 

Machines parlantes 0 D É O N à d i sques artis-
tiq. incomp. , t iennent i** place. Imm. assort, 
de disq des grands art istes . M™ S C R E P E L , 
138, Gde Rue, Rx. Tél . 21.12. 214.7 

U N E R E U N I O N D U S Y N D I C A T D E S 
E M P L O Y E S D E R O U B A I X . — L e s m e m b r e s 
du syndicat des employés de Roubaix, se sont 
réunis en leur local, I I , Grand'Place , lundi 
soir, a 8 heures et demie,, pour discuter sur 
l'attitude que doivent prendre les e m p l o y é s 
v i s à-vis de la loi des retraites ouvrières . 

M. G. Willot, président , a examiné cer
ta ines phases de cette loi, dont l 'applicat ion, 
at-i l dit , e s t s u s c e p t i b k de modif icat ions. C'est 
a ins i que , l ' âge où le bénéficiaire doit jouir 

do la retraite, dit- i l , devrait être a b a i s s é et f 
que «s loi devrait tenir compte de la situation 
de,s salariés c h a r g é s de famille. P lus ieurs so
ciétaires demandent quelques r e n s e i g n e m e n t s 
sur cette loi qui doit être appliquée le 3 juil
let prochain, puis , avant de lever la séance , 
M. le président donne lecture de l'ordre du 
jour suivant, qui est adopté à l 'unanimité 
moins une voix : 

Les employés syndiqués réunis 1» 29 mai, i 
8 heures et demie du aoir, après avoir étudié la 
loi du 5 avril 1910, décident de faire un essai loyal 
de cette loi de procrès social, 6 e réservant de de 
mander de» avantage» piu» grands peur le» a»»"-
ré» à .-barge de famille ainsi que certaines modi
fications, notamment eo ce qui concerne l ' iee de 
la retraite. 

Ils s ' e n t e n t à travailler i l'app'ication de la 
loi et à taire de la propagande dans le même 
but autour d'eux. 

MAISON R O B I C H E Z - V E R D O N C K , 50, 
C R A N D E - R U E . — t rande spécial i té pour les 
Artic les de Blane, Trousseaux, Layet tes , 
Draps et Talea, Rideaux, Broderies et Den
te l les , T i s s u s , Linge de Table , Coraats 1 Le 
P r o d i g i e u x » . — Prix très avantageux . — 
Qualité Irréprochable. 7977 

SYNDICAT MIXTE DE L'INDUSTRIE 
R O U B A I S I E N N E . — JOn nous prie d' insérer 
la communicat ion suivante ; 

Le Syndicat Mixte de l Indiulrir l'onba'wnn' 
aura le dimanche 11 juin 1911, son assemblée gé
nérale snnueile, nui revêtira une importance par-
tMiil'ère à cause de la prochaine mise en route 
de la loi sur les Retraites ouvrières. Au cours de 
cette réunion qui Fe tiendra à neuf heures à l 'Hip 
podrome, bou.evard Gambetta, IL Edouard Du-
quenne, président de «l'Union Mutualiste des can
tons de Roubaix, fera une causerie t sur les avan 
tages concédés airx ouvriers et mutualistes par la 
nouvelle loi ». Puis, après un échanje de vues les 
mutuelles syndicales Saint-Joseph, Notre-Dame, 
Saint-Henri et la Sauvegarde, décideront quand 
et de quelle manière s» fera la collecte des coti
sations de retraites. 

Cette assemblée est obligatoire pour tous les 
membres du Syndicat Mixte et des mutuelle» syn
dicales ; nous ne doutons pas que tous tiendront 
à entendre M. Duquenne leur donner des conseils 
oorn^étents sur la conduite à tenir vis-à-vis d une 
loi oui a été faite en faveur des travailleurs et 
qui sauvegarde leur dignité. 

30, C R A N D E - R U E , R O U B A I X , Mise en 
vente de corsages et peignoirs vendus en 
détail au prix d t g r o s . 8083 

U N C O M M E N C E M E N T D ' I N C E N D I E 
provoqué par un court-circuit s'est déclaré, 
lundi soir, vers huit heures et demie dans 
l 'habitation de M m e vevrve Cavrois , boule
vard de Paris , 39. Le feu a pris na i s sance 
dans un meuble contenant des revues et li
vres. Il fut rapidement éteint et les pompiers , 
informés, n'eurent pas à intervenir. L e s dé
g â t s sont insignif iants . 

V I D A N G E S Roubaix-Toureoing, H Daël . 
5, r. du Haze, T g . Té léph . 16.81. D é m é n a g e 
ments , w a g o n s , voitures capi tonnés . 703 

S C È N E D E D É S O R D R E D A N S U N BAL. 
— L'enquête ouverte par M Grimaldi, com
missa ire de pol ice du 5° arrondissement a éta
bli que l e s trois j e u n e s g e n s arrêtés d imanche 
soir ne sont pas les auteurs de la scène au re
volver ni des m e n a c e s de mort à 1 adresse du te
nancier du Maréchal de C o y g h e m . Toute fo i s , 
ces j e u n e s g e n s , François V . . . , 20 ans , s e l i e r ; 
Charles L . . , 24 ans , donneur de fils et Dés i ré 
G. . . , 33 ans , a ide-monteur , ont été l'objet de 
contravent ions pour ivresse ex violences . Ils 
ont été remis en liberté iundi matin. 

L 'employé c h a r g é du contrôle au bal du 
m , de la Grand'Rue , nous p n e de dire que 
les perturbateur;, de d imanche soir, en vou
laient, non seulement au patron de l 'établis- . 
s èment , mais à lu i -même, et ce parce qu'il | et de j j n j w y 
a interdit l 'accès du bal à que lques jeunes 
g e n s , dont le mauva i s caractère est notoire. 

N ' A C H E T E Z auoun a p p a r e i l ! Caz-étectri-
e i té , s a n s v is i ter l e s m a g a s i n s d'exposi t ion de 
la Maison U E S C L Ë E Frères & C", R U E DU 
C U R E , à R O U B A I X , près la Place. V e u s y 
trouverez, les Dernières Nouveautés , vendras 
25 0 0 m o i n s cher ffue partout ai l leurs , v o y a g e 
remboursé aux acheteurs . Entrée l ibre. yg£ti 

A R R E S T A T I O N . — E n vertu d un extrait 
de j u g e m e n t en date du 5 mai courant, l 'agent 
de sûreté D e v o g l e a aTrété lundi mat in , rue 
d o la Gare, le n o m m é L é o n D e c e r c k , . .gé rie. 
n) ans , sans domici le rixe. Cet h o m m e doit 
purger une peine de huit jours d'emprisonne
ment pour vol. 

D R A P E A U X FrançaU et Etrangers , H. 
Thieffry, 6b, Grande-Rue , Roubaix . 550S 

M. le Préfet du Nord , saisi de la quest ion 
et après avoir pris c o n n a i s s a n c e du rapport 
du c o m m i s s a i r e enquêteur M. Bout, maire dt 
Toufflers, vient de prendTe l'arrêté suivant : 

Article l"r. — 11 sera formé, pour la partie dt 
territoire de Croix dont 1 annexion à la ville d« 
Roubaix est demandée par le Conseil municipal 
de tette dernière commune, un» commission tyn 
dicale composée de cinq membres. 

Ait . .̂ — Le s membres de cette cotrmiiseior 
seront élus par la liste électorale de Cr- ix pour 
1011 et domiciliés dans la partie du territoire sui 
•lésiîmé. Nul ne pourra être élu au piemiei toui 
le scrutin s'il n'a réuni: 1* 1» majorité absolu» 

n'es suffrages exprimés; 2" un nembre oe sui-
'raree éaal au quart de celui dea élect- urs in», 
•rits. Audeuxi^me tour de scrutin. 1 élect.on aura 
ieu a la majorité relative, quel q^e soit le nom

bre des votants. 
Art. 3. — La commission nommera son préei-

lent et donnera son avis motivé «ur 1» question 
"font il s'agit, aa'nsi que sur les résultats des en
quêtes dont elle a été l'objet. 

Art. 4. — La réunien des électeurs est fixée au 
dimanche 11 juin 1011. Le scrutin sera ouvert a 
la rrair;e de Voir de 8 »>e rcs du matin, à 6 neu. 
res du soir. Des cartes seront adressées »»"X élec 
teurs par les »oins dn maire. En cas de deuxième 
tonr de scrutin, les électeurs seront de droit eon 
voqués noir le dimanche 18 juin, aux même-: 
lieux et heures. 

LA P F P R H S M O X DES FRAUDES. — Des 
tvélèvemen's de lait ont été effectués par M. 
Jolv, commissaire de police, dan» le au»rli«r d . 
la CroiT-B'anch\ ehez différents marchands Le*i 
échantillons prélevés ont été envoyés à Lille a 
fin d'analyse. 

BRlTTT,f PAR D E LA FON"™". — T"n onvr>r 
des machines a Tri oies. M. Alfred Dur/riez 3f> 
ans, 7, rue des (Viers, î Croix, a reçu de la fonto 
en^ fusion sur 'e piod droit dont deux ortei's on-
été ^riVement bni ôs. If Hevra ooserver un rerxv*-
de trente jours. Docteur Demoulin. 

ACC1DBVTS DT' TRAVAIL. — A la même 
usine, M. Jean Declercq, 16 ans, rue Prêteur, à 
Wasqtuehal, a eu le pied gauche léger»irewt con 
tusonné par la chute d'une roue. Douze jours d« 
repos ; docteur Demoulin. 

— A la briqueterie Coisne, un bmnetteuT, M. 
Henri Mervillies, 32 ans, de Dessel^bem, a reen 
n*t» pelle à chan—er le mortier à briques sur le 
n V i droit et e'est ^èrement . cote-** an gros or
teil. D ix jours de repos; docteur Isbecque. 

BLESSE AU DOTGT. — M ' e M i t U*«Mn*s. 
ouvris», en carton» chez M. Hu.ot éWt -
'• piouer des boîtfs lorsqu'elle eut l'e'trém'fé du 
médius dreit coupé nar sa miciiiine. Dix jours d«-
iepos; docteur Lepers. 

ronservstion des 
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LES FUNERAILLES DE M. MULLIEZ, 
contremaître de la maison Hannart frères, ont 
été cé lébrées lundi mat in , à o. heures 1/2. en 
l'église Saint-N'ioolas, à Wasquehal . 

Le deui l était conduit par M. Lejeunc-
MuJiez , maire , son beau-frere. D e très belles 
couronnes avaient été envoyées p?r la direc-

I non de. la Maiscn Hannart , les contremaîtres 
et les ouvriers de la m ê m e usine et par les 

I sociétés dont faisait partie le défunt. 
U n e nombreuse ass i s tance suivait le cer-

j cueil . L' inhumation a eu lieu au ciaaetière de 
I Wasquehal où M. Lenoir . l'un des directeur. 
i de la maison Hannart frères, a retracé Ja .a-
I borieuse carrière du défunt. ' 
; Louis Mulliez, a-t-il dit, fut demis sa tendrw 
! jeasassa. isti-né par tous ses c:m-.a.rad;s; il su •'. n-

pendant de longues années sa viei le meie teste» 
' veuve et tous ies s:eiuî le obériss. 

Sous une nids te- ree, i: ca. hait un SO?UT d'er 
et ;es auarant-es »nnérj con.sésj'.i\es qu il a pa*F-,? 
au service de I-i maison Uaswart îrer s, comme 

harpasstiar, sv-nt . M preuve de son apt tude 
t; ii vénérait se* maitr's. 

aussi en était-il tout parti', uii'rei;!';; 
C M lit • tyue Ju travaUMtrr actif et infatigable, 
toujours assidu à la t.â i.e, se donnant sajis icn.p-
ter. La médaille dhonneur du travail qu'i' reçus 
en 1901? fut la juste récompense do ses mérites. 

I*.:.!- son énergie peu commune, il faisan 1 ad-
min»ticn de pes 00mp.-i.^nous de travail qiu, tons ^ 
suivaient son exemp.e et le respo. ta.ient comme 
un «>-îe; son souve-nir restera £rave dans leui* 
inéme-ic. 
. At*e:îds ici, bra\e Louis, la lé- ompense que le 
Ciel donne à ceux oui n-ircouretit hennèt-ment le3 
étapes de Ui vie. RdfO s du fond de tous les eccurf, 
un suprême adieu. 

M. Chocquenet a ensu i te parlé en ces ter
m e s , au n o m de la Société des Médai l les d u 
Travai l . 

A C C I D E N T EN C A R E A N N E X E . — On 
a admis à l'Hôpit;«. de la Fraternité , lundi un ; 
charbonnier , M. Ptere Lamel in , j g é de 45 ans , 
demeurant rue de France , 22. Cet h o m m e , au 
service de M. Dhal lu in , négoc iant , est tombé 1 
de son camion , d a n s la cour de la gare annexe. ; 
Il s 'est fait des contus ions mult ip les et une 
pïsjja au cuir chevelu . M. Lamel in a reçu les ; 
boins de M. le docteur Labbe . 

LA MAIN D A N S U N E C A R D E . — U n dé- j 
g o r g e u t de la Société anonyme de p e i g n a g e , I 
rue d'A'gcr , 17S, M. Alphonse Demeulenaere , 1 
â g é de 23 a n s , demeurant rue Fourcroy, S, en | 
passant de la laine entre deux rouleaux de j 
carde a eu le pouce g a u c h e comprimé entre le 1 
balayeur et le tambour de ce'.tc carde. Il en est 
résu te nue grave plaie contuse , ce qui, d a p i è s 
M. le docteur Debuchy , nécess i tera un repos 
d'un mois . 

L E S D A N C E R S DE LA S C I E . — A la fa
brique de p e i g n e s de M. E u g è n e Liétart, rue 
i irézin, q, un pe igneron , M. Alphonse Waroux, 
â g é de 18 ans , demeurant rue de Magenta , 26, 
a été vict ime d'un grave accident. En desser
rant les p e i g n e s avec une main , à une machine 
qu'il croyait déc ianchée , la clé g l i s s a e t la 
main droite alla se jeter contre une scie. 

M. le docteur Desrousseaux a relevé des 
plaies aux do ig t s m é d i u s , annulaire et auri-

ulaire au niveau des articulations métacarpo-
;>halangiennes. U n repos de trois s emaines a 
été pTescrit. 

LES C H U T E S . — Un apprèteur des Elablis-
iinent» Ernoult Payait, rue du Grsnd-themin, 06 
I. Léon Declercq, âgé de 29 ans. demeurant rue 
acquart, 106. est tombé d'un rsrabea-a. en met-

'-1 rit des poids à son métier. Il s'est lait des eon 
usions à Favant-bvns et i la iasab» ^auehef. 
trois semaines de repos. Docteur Lepcre. 

— Dans l'atelier de M. AlKvt Ihivinatie, rue 
'es Lon- i iesHai , ,. ?32. un mécanicien, M. UWor-
es KiiuUs. in'- de 20 ans, demeurant rue de I Ave 

nir. 48. à Cl »x. s'est fait, par .vit* d'âne (bute. 
'."e forte contusion du p m droit avec éprnehe-
ni -nt synovial. Trois semaines de repos, floctenr 
Dunré. 

L E S P E I N T U R E S Antr-roulll* M E T O R O L 
résistent aux ac ides , à l 'humidité , à la chaleur. 
P.aseon frère*, oft. r. de 1 Epeule. Rx. Tél . 0,23. 

D O I C T F R A C T U R E . — D a n s l'atelier de 
construct ion de M. August in Kouvez, rue de 
T o u r c o i n g , un apprenti , Noél Dericker , 14 
ans , demeurant rue de l'Union, 252, à Wat-
•relos. s'est b l e s sé en déplaçant la courroie 
d'une machine h percer. 

I.e jeune ouvrier a été examiné par M. le 
docteur Aerts , qui a constaté une fracture de 
la partie movenne du radius droit. Le b lessé 
devra chômer deux mois . 

L*Annexion de Croix 
UN ARRETE DU PREFET DU NORD. — 

LES HABITANTS DE LA PORTION DE 
CROIX DONT L'ANNEXION EST DE
MANDEE SONT APPELES A SE PRO
NONCER 
N o s lecteurs se souviennent du m o u v e m e n t 

de protestation soulevé contre le projet d'an
nexion par la ville de Roubaix, d'une partie 
du territoire de Croix, notamment <Ju quar-

V des Médaillés du Travail de Was
quehal vient de i>erdre en .'a personne de Louis 
Mulliez, nu de s«.s dévoués toeiétairet et aussi. 
l 'on 'tes plus anciens de o r - . 

.Votre lauoarada, \ous U «evex tous, était un de 
ce» oceiii-s fortement trempé rt l'affection qu'il 
témoignait à chacun était profonde et *.->.•- re. 

Las éloge. •: 11 vil t.:,, ut d être adressés a su 
méu.oire. au nom J- ses pai-rons et de ses camara
des d'atelier sont des pins inéri' s. 

A u r i , groupe, mtou: dt sa dernière demeure. 
Bon» adressons tous à celui oui fut notre ajni, en 
dernier et bien pénible adieu. 

Ami, trop tôt disparu de nor ranzs, nous con 
serverons dans nos oœuis un pieux et bon sou-
venir dé ton s-jour pa.mi noues, si OTueJenieut 
interrompu psi- la nicrt. 

Louis 11 p--1 x 

L E S M E F A I T S DE L I , R E S S E . — Jean-
Bapt is te Var.nost lmys. 2S ans . dont les p i 
rents habitent rue Marceau, se -.rouvaieni lun
di en état d' ivres-c . quand il entra rue de 
Marcq. à l'estaminet tenu par M. Delahaye. 

Il trouva le moyen de chercher querelle à 
tout le mcn:'e au grand mécontentement d u 
cabareticr. qui l' invita à sortir. 

Refus do Vannos thuys . M. De lahaye réso 
lut de recourir à la terre mais Vannost ' -uvs 
ne lui en donna pas le temps. S'armant d'une 
chaise , il la lança dans 1 é tagère , bris.» la 
g l a c e et différents autres objets mobil iers. 

Le garde Dupont , prévenu, arriva, et a ide 
de plusieurs p e i s o n n e s . désarma V a n n o s t h u y s 
et le conduisit avec les r lus grandes peines a-.t 
violon municipal où il fut enfermé, en atten
dant son transfert à L i l l e 

ACC1DDNT DV TRAVAIL. — A la Filature 
du Nord. -Mlle Alice Carlier. de Leers. a eu le 
doigt contusionné par un ençrenage de son métier 
en voulant en enlever une mèche de laine. Quinze 
jours de repos ; docteur Dupré. 

i-jkSTWxSrr 

de la Verte -Rue , se aide de U portion i çons'et filles n*« en 1891. 

LHS FRUITS DANS LE CANTON EN 1911. 
— Les pré* haines ràcoltsa des fruits s'annoncent 
1res favorablement dans a canton où les vergers 
sont multiple». La floraison touche à sa fin; elle 
a permis d'eseompt.r. en effet, les mei.leurs résul
tats sur toute la li^ne... 

Poiriers et pommier» ont Parfaitement fleuri. 
partout, et il en est de néme aes cerisiers, pru
niers, abricotiers et pêchers. Les arbustes — et i! 
en est encore en cet état i l'heure actuel e, — 
donnaient, vus de loin, l'illusion de gros et jolis 
bouqueté d'une blancheur neigeuse ou légèrement 
rosée. C'était charmant et plein de promesses... 

11 parait que la période 9o:aie a été tout à l.-ut 
bonne au point île vue météorologique. C'est, dn 
reste ce. qui • msr ;re le bon au&ure aux con
naisseurs pour l'avenir... 

ki. que. dira de» fraisiers! Il» seront ertraordi 
e.iiieiniir feioii'is. cette année; leur floraison 
rxtlllliiutaul aboli laate, l.rà.e aussi probab'ement 
à la douce température dont nous «omme» prati-
a<j driMiis d . . balle lurelte. a achemine conqué
rante vers la" récolte... L'on pouira manger à 
satiété de ces bons fruit», à la fo s savoureux et 
rafr.-«,liis»»nt» qui font le» délice» d . pauvre 
comme celles du ruhe, pendant les graoïdee cha-
levra estivale». 

Patentons donc encore nn peu et que cet ex
cellentes prévisions se réalisent pour la satisfaction 
de tous. 

L E E R S 
V A C C I N A T I O N S — 'Jeudi prochain, 1er 

juin, de 2 heures a 4 heures. M. P^i'empln pro 
csde-a à la Mairie sux vaecinatior» des enfant! 
(Vïés de 3 mois à 1 an et de cen.x nlua â_e« n'ayant 
pas encore été vac-inés; a iu nutnes heure* i! pro-
e;-dsra aux reva-rinations des enfants nés en 
'̂ Y)l et de ceux plus «ges n'ayant pas encore été 
rêva, cinés. 

l e 'eiidemnin vcndr-di. de 7 i m m à 9 heures 
du twir, il procKViaanx revaeCinations des cal • 

LA VACC 
. t e de 

:CU le m 

Lej osj 

I 

I.»a» 

M 

l ' tr ib. 

Henri 

I 

3 F 

contrale par le parc Barbwux La constatation des résultat» sera fa i s . 

i enfant 
rie M'iii 
.sais t M 
femme. 

I 
11 

• 
ja .si us bic 
j a m a i s j e 
to i . . . 

Tu 
que tu d i 

O h ! 
i: 'enterre* 

I 
- C'est.T 

I 
' I 
I 

— Je 
tent un à 
me . roirasl 
r'aime.. 0 1 
je »»i» b i i 
s o n g a ou'fc | 

file:///i./l
Yi.il
direction.il

